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Définir la réalité aujourd’hui semble une ga-
geure, tant le matraquage médiatique reprend 
en boucle la configuration dominante martelée 
par le Pouvoir en place : il existerait un camp 
de la raison et deux camps extrémistes mena-
çants.
Quid des projets politiques qui se font face ? 
Circulez, ce n’est pas le thème ! Macron a 
voulu une campagne éclair, qui lui épargne 
toute analyse pour rendre compte du désastre 
social et économique dans lequel il a plongé 
la France. Alors il envoie ses sbires pour instil-
ler la peur, leurs coups étant « étrangement » 
destinés au Nouveau Front Populaire ! Le coût 
supposé de son programme est en ligne de 
mire, avec une offensive sur le caractère « ir-
réaliste » ou « impossible » des financements. 

Il est ahurissant de voir ceux qui exigent des comptes sur chaque centime du pro-
gramme du Nouveau Front Populaire ne pas s’émouvoir du bilan désastreux du 
gouvernement sortant. Comment leur accorder alors le moindre crédit ?
Réduire la démocratie à un simple exercice comptable, occulter toute remise 

en cause de l’ordre existant, l’enserrer dans les contraintes de l’économie pour, 
surtout, ne pas évoquer les bases sociales inégalitaires sur lesquelles elle est 
construite. Telle est la stratégie ! 
Voici donc le tableau : la crise écologique devient aiguë, la crise sociale est à son 
paroxysme, la crise économique est là depuis quinze ans, quant à la crise politique, 
elle explose !  Face à de tels enjeux, on nous offre un débat de comptables bas de 
gamme aux méthodes douteuses.
Disons-le clairement, aucune transformation majeure ne s’est souciée d’une norme 
de finance, précisément parce que ces normes sont construites pour empêcher la 
possibilité d’une quelconque transformation sociale. Respecter le cadre financier, 
c’est pérenniser la hiérarchie sociale du Capital.
La seule question qui vaille est : dans quel monde voulons-nous vivre ?
Le Nouveau Front populaire avec son projet fondé sur l’équité attaque le Capital, 
alors que le macronisme ponctionne le monde du travail. Quant au RN, son projet 
de société clivant et réactionnaire ne peut que déclencher une violence dont on 
connaît les effets. 
Les comptables ne sauveront ni le climat ni la société. Il vaut mieux parfois ignorer 
les impossibilités pour éviter de se donner à soi-même des chaînes inutiles... 
Réaffirmons avec audace et détermination ce qui fait l’essence de la gauche !

* slogan de Mai-68
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AGrande scène
Vendredi 28 juin à 18h 
- Inauguration de la fête par Michel Coronas, 
porte-parole du PCF66 et Dominique Poirot, direc-
teur de la fête. En présence des candidats du Nou-
veau Front Populaire
- Clips de campagne sur grands écrans 
AAgora
Samedi 29 juin à 11h 
- Débat sur la Paix
À 15h30 - Les jours heureux du CNR 
Un programme plus que jamais d’actualité 
À 17h30 - Débat environnement

Annonces fête du TC 

« Soyez réalistes : demandez l’impossible ! » *

Evelyne Bordet

Nous apprenons avec tristesse le décès de Jean-Caude Lefort 
député communiste du Val de Marne de 1988 à 2007. Il a été 
président de l’AFPS pour les droits du peuple palestinien. 
Également il a milité pour la libération de Salah Hamouri. Nous 
nous étions rencontrés à Elne en 2012 avec Nicolas Garcia, 
lorsque Salah a été déclaré citoyen d’honneur de la ville de 
Elne. Sincères condoléances à sa famille ainsi qu’à Elsa et Sa-
lah. Respect.

Marc Severac

Décès de Jean-Claude Lefort

Une erreur regrettable dans le dernier TC, 
vous a privés de la page 6. 

Nous vous prions de bien vouloir nous en excuser.

Hommage aux Camarades : 

Jacqueline Pugnet
Guy Bernard 

Gérard Mandrau Samedi 29 juin à 12h30
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Pour un front commun  
contre l'extrême droite
Votre journal, Le Travailleur Catalan, se joint naturellement à l'appel commun de 90 médias* pour la liberté 
de la presse dans le contexte inédit né de la dissolution de l’Assemblée nationale.

l'événement- Carnet de campagne 

Appel médias

Au départ, une initiative de la CGT « la flamme des 
revendications », mais dans le contexte de forte 
mobilisation lié aux élections législatives et la 
naissance du Nouveau Front Populaire, les autres 
syndicats s’en sont saisi. D’abord, une haie d’hon-
neur a accueilli le coureur porteur de la flamme, la-
quelle, une fois plantée, s’est fortement épanouie. 
Julien Baraillé, David Berrué, Nathalie Cullel, et 
Francis Daspe se sont ensuite vu remettre des ca-
hiers de revendications et ont écouté les respon-
sables syndicaux. Parmi les revendications l’abro-
gation de la réforme des retraites et des sanctions 
des militants syndicaux, le développement des 
services publics, la lutte contre les discrimina-
tions...Les syndicalistes précisant bien qu’il n’était 
pas question de donner un blanc-seing à un gou-
vernement de gauche, qu’ils resteront vigilants. 
Message reçu et approuvé par les quatre candidats 
qui se sont engagés à inscrire dans la loi la réponse 
aux aspirations exprimées.

N. G.

Une manifestation pas ordinaire avait lieu jeudi dernier devant la préfecture. 
L’intersyndicale avait donné rendez-vous aux candidats du Nouveau Front 
Populaire afin de leur remettre leurs revendications.

La flamme des revendications
Intersyndicale

Pour un seconde fois les 
forces progressistes se 
sont unies contre l’extrême 
droite ce samedi 22 juin. 
Un cortège réunissant, les 
féministes, l’intersyndicale, 
les antifascistes, les jeunes 
du Nouveau Front Populaire 
et les citoyens hostiles à la 
montée du RN en France a 
démontré la détermination 
des Perpignanais à 
s’opposer à la vague brune.

Manif du 22
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La lutte contre l’extrême droite sonne comme une caisse de réso-
nance au Travailleur Catalan. Le TC a toujours été engagé depuis 
sa naissance en 1936, pendant le Front populaire, dans un com-
bat émancipateur.

Dès le départ, le TC a été ouvert à toutes les formes de contestation de 
la société capitaliste. Fait par des militants bénévoles, il rend compte 
des confrontations qui agitent le mouvement social. Le travail d'élabo-
ration d'alternatives de transformation sociale dans les Pyrénées-Orien-
tales est dans ses gènes.

Son combat contre l'extrême droite a été son premier rôle fondateur. 
Il est donc naturel que le TC soit parmi ceux qui luttent contre un pro-
jet de « démolition sociale, de repli chauvin, de discrimination raciste, 
sexiste, homophobe, de guerre aux minorités, de basculement liberti-
cide et de régression écologique » selon les termes de l'appel.

L'appel dénonce la « stratégie de conquête du pouvoir » par, l'extrême 
droite qui « a fait des médias un terrain privilégié, avec la prise de 
contrôle de titres, de chaînes de télévision, de radios par des milliar-
daires au service de son projet ». 

Ceci pour infuser « dans le débat public ses fausses nouvelles et ses 
obsessions contraires aux droits fondamentaux ». Cette conception, 
l'équipe de rédaction du TC la vomit. La liberté de la presse est en 
danger ainsi que des libertés de conscience.

Dominique Gerbault
* http://66.pcf.fr/129214
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C’est la seule circonscription qui ne soit pas étendue. Elle 
est composée de la quasi-totalité des quartiers autour du 
centre de Perpignan (environ les deux tiers des bureaux de 
vote) et de cinq communes périurbaines (Cabestany, Tou-
louges, Pollestres, Canohès, Bompas). Le choix a été fait 
d’une présence de terrain maximale, avec des tractages et 
des porte-à-porte, dans les quartiers de Perpignan et les 
communes voisines. Le peu de temps a conduit à écarter 
les réunions publiques en soirées.
L’espoir suscité par l’accord politique et programmatique 
du Nouveau Front Populaire a entraîné une forte mobili-
sation des militants. Les différentes forces politiques parti-
cipent pleinement à la campagne. C’est le cas de Généra-
tion.s, PCF, Les Écologistes, NPA, GDS, PS. Mais c’est aussi 
le cas de militants associatifs et syndicaux ou de citoyens 
conscients de l’enjeu. L’accent est mis sur le programme, 
avec des interventions publiques du candidat sur des su-
jets variés (jeunesse, travail, pouvoir d’achat, fiscalité etc.).

L’équipe du « Nouveau Front Populaire » (NFP) 
s’était donc donné rendez-vous devant le stade 
Aimé Giral, désert et en travaux, à quelques 
pas de la cité populaire, « Les Pêchers ».  Dix. 
Ils étaient dix militants, cinq équipes de deux, 
pour tenter les rencontres et quelques échanges 
avec les locataires des bâtiments HLM. Quatre 
« barres », quatre bâtiments distincts et des 
centaines d’habitants au revenu modeste, voire 
très modeste que l’on rencontre peu souvent. 
Il fallait donc sonner au pied des immeubles, 
et dire notre demande dans l’interphone pour 
pouvoir accéder aux escaliers beaucoup trop 
sombres de quatre étages. 
Ce fut la première surprise. Il n’y eut aucune 

difficulté pour se faire ouvrir, bien au contraire. 
« Bonjour, c’est la gauche » et donc le NFP. Très 
majoritairement, les résidents sont au courant 
de la tenue de ces élections législatives. Fa-
milles et locataires d’une grande diversité, et 
de toutes origines, occupent les appartements. 
Les portes s’ouvrent, quasiment toutes, les 
discussions s’engagent, aux contenus parfois 
inattendus, dans le plus grand respect. Chacun 
décrit un peu sa situation, son travail, son mé-
tier, ses inquiétudes, ses difficultés. Salarié(e)s, 
sans-emploi, en formation, inscrit sur les listes 
électorales ou pas, en colère ou pas. On parle 
école publique et collège, on évoque le niveau 
trop bas des salaires, on parle propreté des 

parties communes et des abords, questions 
concrètes et très localisées. On parle aussi 
politique générale, quelques minutes à peine. 
L’écoute est bien réelle même s’il est difficile 
de pousser plus loin les éléments précis du pro-
gramme porté par les partis de gauche. Cent 
cinquante foyers visités. « On devrait venir 
discuter plus régulièrement. L’accueil est bon, 
toujours respectueux et parfois cordial. On sent 
la force des grands médias nationaux et des 
caricatures. Deux familles nous ont laissé leurs 
coordonnées pour des rencontres plus élabo-
rées » précisait ainsi un camarade. 

Visite féconde dans les HLM du Haut-Vernet

Des militant.e.s mobilisé.e.s
Circonscription

Francis Daspe

1ére

Circonscription
David Berrué

2éme



Du 28 juin au 04 juillet  2024N° 4028 5l'événement-Carnet de campagne 

Il est 10 h 30 ce mercredi matin sur le marché Saint-Martin de Per-
pignan. Nathalie Cullell, candidate du Nouveau Front Populaire dans 
cette circonscription, arrive entourée de jeunes Insoumis. En ren-
fort, les communistes, présents en ville comme dans le secteur rural, 
tractent à ses côtés. Les Perpignanais du quartier viennent ici faire 
leurs courses. L’accueil est chaleureux. Cahier en main, la candidate 
est à l’écoute : « Je prends beaucoup de notes, j’écoute, les gens me 
parlent, j’ai des demandes de rencontres avec des élus, il est impor-
tant de prendre la mesure des attentes ». Nathalie Cullell qualifie la 
campagne en trois mots  : « Participative, positive et dynamique ». 
Elle ressent « un mouvement plus fort qu’en 2022 ». La raison ? « Le 

Nouveau Front populaire qui suscite de l’espoir ». Dans cette vaste 
circonscription, les militants des formations composant le Nouveau 
Front populaire arpentent résolument le terrain. « Nous sommes tous 
habités par un sentiment d’urgence et de gravité. Toutes les bonnes 
volontés se rassemblent et se conjuguent pour changer la vie ». Sur les 
réseaux sociaux aussi, la campagne bat son plein. « Les réseaux sont 
aujourd’hui de puissants leviers », note la candidate. Nathalie Cullell 
ne laisse rien au hasard. Avec une seule visée : la qualification pour le 
second tour en position favorable pour, le 7 juillet, arracher un siège 
au Rassemblement national. 

 « Pour changer la vie »

Julien Baraillé, 1er secrétaire de la fédération catalane du PS, professeur 
de mathématiques au collège de Thuir et conseiller régional accompa-
gné de sa suppléante Brigitte Baranoff, médecin PMI en retraite et 1ère 

adjointe du maire de Céret sont les messagers du Nouveau Front Po-
pulaire pour la 4ème circonscription. Le candidat est déterminé : « c'est 
le début d’un combat pour changer la vie et envoyer à l’assemblée 
nationale un député utile au pays catalan. La gauche est en capacité 
de gagner !  » Ce qui lui tient à cœur c’est « de construire une France 

plus juste et solidaire ». Sa suppléante est particulièrement sensibilisée 
aux questions de santé, solidarité et droits des femmes, elle cible ses 
priorités : « le candidat est issu du milieu professionnel de l’éducation 
nationale et moi de la santé, nous sommes donc complémentaires pour 
défendre ces services publics malheureusement mis à mal. » Entouré 
de communistes, socialistes et LFI illibériens, le candidat a sillonné le 
marché d’Elne pour persuader les indécis et faire contre-poids à l’achar-
nement télévisuel contre la gauche.

Sur le marché à Elne
Circonscription

Julien Baraillé

4éme

Circonscription
Nathalie Cullell

3éme
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Quand on vous parle du trou de la sécu et de ses déficits 
abyssaux vous pensez que toute protection sociale 
est naturellement compromise et qu’il faut réformer. 
Réponses avec l’économiste Nicolas Da Silva.

La vérité sur  
« le trou de la sécu »

  

-Ara que tenim apagades les fogueres de Sant 
Joan nos cal començar a ser vigilants i mobilit-
zats pel perill d’incendis.
-Tornes a parlar de les eleccions legislatives, la 
primera volta oi?
-Ben segur. De què més podríem parlar? Hi ha 
algun perill d’incendi, que demani més mobi-
lització que aquest en l’immediat? 
-Ja t’he entès. Jo soc dels que confien que a 
vegades un bon espant fa que la gent reaccio-
ni i es mobilitzi en el bon sentit. Espia amb la 
sequera. S’han pres mesures que alguns anys 
enrere haurien sigut impensables. Tot i que 
últimament ha plogut. 
-Mal exemple. Ha plogut i ens oblidem de 
tot, es comença a rebaixar les mesures i res-
triccions d’emergència que s’havien instaurat. 
Tot els experts coincideixen que la pluja que 
ha caigut les últimes setmanes és benvingu-
da però insuficient per pensar que la sequera 
s’hagi acabat,  belleu haurem pas après gran 
cosa d’aquest episodi.
-Cal anar pas a pas. Ets tu que has començat a 
parlar de les eleccions, en l’immediat no hi ha 
pas matisos possibles, votar i sense equivo-
car-se. Serveix pas de consol mes a Catalunya 
sud la situació política és tant o més complica-
da que a França. Allà ja han votat, però sense 
que hi hagi una majoria clara per governar i 
l’amenaça és que s’hagi de repetir eleccions.
-Parlant de Catalunya, hem pogut constatar 
que la xarxa internacional de l’extrema dreta 
ja s’ha cuidat de barrejar la situació catalana 
pel mig de les eleccions legislatives franceses: 
el Rassemblement National fent costat a Vox 
i avisant que si guanyen a França no deixaran 
que el país sigui terra d’acollida per l’expre-
sident Puigdemont.
-Deuen pas saber encara que hi ha hagut una 
amnistia i que Puigdemont hauria de poder 
tornar aviat lliurement a casa seva. Mes últi-
mament tot s’hi va en la cursa a la desinfor-
mació.
-Bé... Malgrat tota aquesta actualitat, hem en-
trat oficialment a la temporada d’estiu, que és 
també sinònim de vacances. 
-I sinònim de Festa del TC. Una bona manera 
de combinar estiu, gresca i mobilització!

          C&C

En Català

Temps de  
mobilitzacions

Dans son intervention à L’UPTC, 
l’économiste a expliqué deux ou 
trois petites choses qui remettent 
les idées en place et en particulier 

l’idée qu’instituer une protection sociale 
n'est pas une question de richesse du pays 
mais de volonté politique.

Première idée : l’État social 
s’opposerait au marché 

Cette idée est fallacieuse car la sécu en 
1946 est auto-organisée sans l’État qui 
tente d’usurper  le pouvoir des  usagers et 
contre le marché en particulier les banques. 
Depuis la Révolution jusqu'en1944, le 
soin aux pauvres est d’abord charité sous 
l’égide du clergé mais la guerre totale de 
1914 oblige l’État à mettre en œuvre des 
protections vis-à-vis des veuves, orphelins, 
etc... L’objection libérale intervient, elle ne 
tolère pas que l’État se mêle du soin. Sont 
créées alors les mutuelles gérées comme 
aujourd’hui par d’autres que ceux qui les 
utilisent.  La gestion du soin est paternaliste 
et entraîne  l’opposition de la CGTU.

Deuxième idée :  
la sécurité sociale se serait 

faite sans conflit  
En 1945 il n’y a pas d’unanimité nationale, 
le but d’Ambroise Croizat n’est pas d’éta-
tiser mais de socialiser, il veut une gestion 
auto-organisée démocratique et non pa-
ritaire. Le conflit porte essentiellement sur 
le pouvoir de gestion, une forte opposition 
des médecins et de la mutualité donne fi-
nalement un quart des voix au patronat 

et trois quarts aux salariés dans la gestion 
des caisses. Une seule caisse pour tous les 
risques est préconisée mais pas réalisée. Au-
jourd’hui le déficit n’est qu’apparent :  si on 
cumule le résultat de toutes les caisses la 
sécu est en excédent.

Troisième idée :  
Les ressources seraient  
le problème de la Sécu 

Aujourd’hui l’État social organise et insti-
tutionnalise le marché en finançant les cli-
niques privées,  l’industrie pharmaceutique 
et  les mutuelles ; depuis 1946 les gou-
vernements- y compris celui de De  Gaulle 
n’ont eu de cesse de substituer l’État social 
à la « Sociale » pour passer d’une logique 
d’adaptation aux besoins à une logique 
d’adaptation au marché.  Pour soumettre 
la sécu au marché commun et à la concur-
rence, ils ont par ordonnances en 1967 divi-
sé le régime général en trois caisses,   établi 
le paritarisme patronat-syndicat et supprimé 
les élections pour les dirigeants des caisses  
les libéraux sont de grands démocrates…
Notre intervenant nous a permis de com-
prendre comment on pourrait organiser un 
système de santé géré par les travailleurs 
eux-mêmes sans intervention de l’État et  de 
prendre conscience de la régression que re-
présente la réforme de la protection sociale 
complémentaire initiée par Hollande. La lec-
ture du livre de Nicolas Da Silva : La bataille 
de la sécu  (éd La fabrique) est fortement 
recommandée.

F. G. et G. K. 
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Géante ! Il n’y a pas d’autre mot pour 
qualifier la marche des fiertés qui 
s’est déroulée samedi dernier à Per-
pignan. Beaucoup de sons, de cou-

leurs, de costumes bigarrés, des chars, de la 
créativité. Dès 16h, la place Catalogne à Per-
pignan bruissait d’enthousiasme. Le long des 
chars prêts à démarrer une foule dont énor-
mément de jeunes, partout des ballons et des 
drapeaux aux couleurs de l’arc en ciel...mais 
aussi des exigences, non aux discriminations, 
à l’homophobie, à l’extrême droite. Le cortège 
de près de 3 000 personnes s’est ébranlé dans 

un déferlement de musiques, de chants, de 
projections de mousse, de papiers brillants. 
Sacrée animation dans le centre-ville !
Les participants ont ensuite rejoint les jardins 
du Palais des Rois de Majorque pour la soirée 
de clôture prévue jusqu’au bout de la nuit. 
L’occasion de noter le fort soutien du Conseil 
départemental qui avait également accueilli le 
village associatif dans la matinée. Soutien aus-
si de la Région qui avait un char aux couleurs 
de tournesol.

Nicole Gaspon

département

La marche des fiertés
Festive et revendicative
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Environnement plaine du Roussillon

Alternatiba66 force de propositions
L’association a beaucoup travaillé durant la période de concertation à propos de la révision 
du document d’urbanisme. Elle a livré ses conclusions, s’adressant aux élus et aux citoyens.

Ce projet de révision, soumis à consul-
tation publique concerne, pour les 
quinze années à venir la cohérence 
territoriale de 77 communes dans le 

département (70 % de la population). 

Un long processus  
qui engage pour 15 ans

« L’avis favorable formulé par la commission 
d’enquête est assorti de 4 réserves et de 6 re-
commandations. Sur ces bases, nous deman-
dons au comité syndical du ScoT*d’amender 
le document cadre pour qu’il réponde plei-
nement aux enjeux climatiques ». C’est tout 
le sens de la démarche associative. Et de 
poursuivre, évoquant l’actualité et les prio-
rités : « cette révision doit définir les règles 
d’urbanisme pour les 15 ans à venir en tenant 
compte de trois problématiques essentielles 
pour le territoire : l’artificialisation des sols, la 
préservation de la ressource en eau et l’adap-
tation et l’atténuation au changement clima-
tique » et regrette : « le document soumis à 
consultation n’identifie pas de priorité d’ac-
tion claire sur ces objectif ». 

Des propositions  
d’amendements soumises  

aux responsables
 Alternatiba propose  : « conditionner les 
autorisations d’urbanisation à la disponibilité 
de la ressource en eau ; Restreindre strictement 
les projets photovoltaïques au sol aux seuls 
terrains déjà artificialisés (toits, parkings…) 
et non pas agricoles ; Prononcer un moratoire 

sur les projets non essentiels consommateurs 
d’eau (Golf, plan d’eau ludique…) ; Réduire 
la consommation d’espaces aux seuls projets 
économiques d’intérêt général ; Préserver les 
ceintures vertes agricoles ; Prioriser les trans-
ports collectifs propres à tout projet routier ». 
Ces propositions semblent tomber sous le sens. 
Entre 2009 et 2023, 2815 hectares (28 Km2) 
d’espaces naturels, agricoles ou forestiers ont 
été urbanisés dans le département. Le projet 
de révision du SCoT ne prévoit plus que 818 
ha d’ici à 2035. Les communes devront en te-
nir compte et s’adapter. Reste posée en grand, 
selon l’association, la question de l’accueil des 

nouveaux arrivants, des 35 000 logements à 
construire d’ici quinze ans, et la disponibilité 
en eau potable. De quoi gamberger et agir. 

Michel Marc
*SCoT  Schéma de Cohérence territoriale. 
L'élaboration ainsi que la procédure de révi-
sion du SCoT font l'objet d'une large concer-
tation. L'État, le Département, la Région et le 
public sont associés à son élaboration. Son ap-
probation est soumise à une enquête publique 
qui a pour but d’informer la population et de 
recueillir son opinion, ainsi qu'à l'avis d’un 
commissaire enquêteur indépendant.  

Le char de la Région.



Du 28 juin au 04 juillet 2024 N° 4028

14

La fête 2024 vous accueille !La fête 2024 vous accueille !



Du 28 juin au 04 juillet  2024N° 4028

Les nombreux stands vous accueillent 
et vous offrent la possibilité  

de vous sustenter et vous désaltérer 
durant les deux jours. 

Atmosphère conviviale, 
fraternelle garantie.

Agly-Fenouillèdes : ragoût de 
sanglier/ grillades
Agly-Têt (Rivesaltes) : moules frites 
- vin/boissons
Albères-Côte Vermeille : assiette 
d’agneau catalan - flageolets ou frites 
vin/boissons   
Au bar : crêpes-sandwichs 
Alénya : gambas et frites + bar
Aspres-Têt : fideuà - fruits locaux-
vin/boissons
Canohès-Toulouges : sandwich - 
mojito - bière
Conflent : le bar vous attend 
Elne : son couscous à volonté - 
pastèque + grand bar vin/bière.
Montescot : punch - bière - vin
Perpignan : sandwich américain et 
végétarien, saucisses, merguez, frites 
+ bar
Stand de la JC : le bar du bateau 
vous accueille  en musique
Stand des Amis du TC : pan con 
tomate - escargots à la catalane
Têt-Roussillon (Cabestany) : 
kebab-frites
Vallespir : accras de morue, colombo 
de porc (plat africain) - punch

Où se restaurer ?

À ne pas manquer !

Exposition 
Manouchian

 
Conférence  

des Guérilleros
Samedi à 18h

Stand  

 Au stand  
Toulouges/Canohès  

la tombola 
du jambon !  

Au stand
Les Amis du TC 

Fraliberthé Solidarité 66 
vente de thés / infusions 

1336

La fête 2024 vous accueille !La fête 2024 vous accueille !
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Dans le contexte politique 
actuel et face à la mon-
tée du racisme et de la 
xénophobie, montrer 

que la solidarité, le partage et le 
vivre ensemble sont une réalité 
est plus que nécessaire. C’est ce 
qu’a fait l’association Welcome 
66 jeudi dernier en organisant 
un après-midi de représentations 
culturelles avec le soutien de 
l’Institut Jean Vigo et de la Casa 
musicale.
L’association Welcome 66, connue 
des lecteurs du TC (cf. TC n°4013), 
se donne pour objectif l’inclusion 
sociale et professionnelles des de-
mandeurs d’asile et des réfugiés. 
Dans ce but, elle organise des 
activités sportives et culturelles, 
favorisant la rencontre avec les 

habitants. Elle leur facilite égale-
ment l’accès à la langue française 
et aux démarches administratives. 
Son deuxième objectif, et non des 
moindres, est de changer le re-
gard sur les exilés. Ce fut chose 
faite lors de cet après-midi.

Les spectacles 
En premier lieu, trois scènes 
d’oppressions raciales, tirées 
du vécu, ont été jouées par les 
exilés de l’association. Ensuite, 
selon le principe du théâtre-fo-
rum, encadré par Chloé Cayeux 
d’Être’Anges Cie, le public a été 
amené à rejouer certaines scènes 
clés pour modifier les comporte-
ments de certains personnages et 
donc la fin de la scène. Participa-
tion spontanée et jouissive.

La représentation théâtrale a été 
suivie d’un spectacle musical, 
avec la participation des exilés de 
Welcome accompagnés de Mars 
Drum & Delf. 
A suivi la projection du film « Les 
nageuses » de Sally El Hosaini, 
histoire de deux sœurs qui ont 
fui la Syrie pour poursuivre leur 
carrière de nageuses. Projection 
en partenariat avec la fondation 
de Yusra Mardini, elle-même 
nageuse syrienne, double cham-
pionne olympique dont la fonda-
tion se bat pour l’accès à l’éduca-
tion et au sport des réfugiés.
On peut juste regretter que ce 
genre d’initiative soit confidentiel 
et ne touche qu’un public déjà 
acquis. 

A.-M. D.

département
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Welcome 66
Changer le regard sur les exilés
Jeudi 20 juin, dans le cadre de la journée mondiale des réfugiés,  
Welcome 66 a invité le public à participer à des animations à la Casa 
Musicale.
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Décès de 
Dominique 
Abadie-Kaminker

Dominique Abadie-Kaminker vient 
de décéder suite à un cancer 
contracté il y a  un peu moins de 
quatre ans. 

Lors de la cérémonie d'incinération, 
Jean-Pierre, son mari, l'a évoquée 
en déclinant ses multiples qualités, 
accompagnant chacune d'elle de 
quelque fait marquant : une femme 
de sang-froid, une force de la na-
ture, une femme de coeur, une 
professionnelle en éducation spé-
cialisée totalement investie, une ar-
tiste, une intellectuelle, une femme 
engagée. 

Il a rappelé l'avoir connue en 1996 
à l'occasion du 29e congrès du 
PCF, avec lequel, plus tard, elle 
avait pris ses distances. Elle était 
surtout une militante syndicale et 
une pacifiste.

Le TC présente ses condoléances 
à Jean-Pierre et à l'ensemble de sa 
famille.
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Perpignan
Dans les coulisses de la prison 
Entretien exclusif avec un surveillant pénitentiaire
Quel est votre statut au sein de la 
prison et depuis combien de temps 
vous y travaillez ?
Je travaille à la prison de Perpignan depuis 
plus de 15 ans en tant que surveillant péni-
tentiaire.
Quelles sont les principales 
difficultés et défis auxquels vous 
faites face quotidiennement dans 
l'exercice de vos fonctions ?
La maison d’arrêt de Perpignan fait partie des 
établissements les plus surpeuplés de France, 
avec 230%. Cette surpopulation engendre 
beaucoup de difficultés pour le surveillant 
en détention. Sur le plan sécuritaire et disci-
plinaire avec une multiplication des incidents 
et donc des interventions, sur le plan sanitaire 
avec plusieurs dizaines de détenus qui dor-
ment sur un matelas à même le sol faute de 
place dans des cellules de 9m2 occupées par 
trois détenus au lieu d’un. 

Comment évaluez-vous la 
situation actuelle des surveillants 
pénitentiaires en France en termes 
de conditions de travail et de 
reconnaissance professionnelle ?
J’estime que la situation actuelle en France 

pour les surveillants est dans un état difficile. 
Nous sommes entrés dans une période dans 
la pénitentiaire où beaucoup de surveillants 
arrivent au terme de leur carrière pour une re-
traite bien méritée. Tous ces départs massifs ne 
sont pas systématiquement remplacés. 
À Perpignan j’évalue le nombre de postes va-
cants à plus d’une trentaine. Cette situation 
entraîne une dégradation significative de nos 
conditions de travail.
Dans la société française ou dans les médias 
les difficultés que rencontrent les surveillants 
pénitentiaires dans leur vie personnelle et pro-
fessionnelle ne sont quasiment jamais abor-
dées et il serait grand temps de reconnaître 
l’engagement et le dévouement de ces profes-
sionnels de l’ombre

Que pensez-vous de la situation 
actuelle des incarcérés et comment 
les politiques de réinsertion 
en France ont-elles évolué ces 
dernières années ?
La situation en France des personnes incarcé-
rées est catastrophique. Nous battons chaque 
année le record de surpopulation carcérale 
dans notre pays. Particulièrement dans les 
maisons d’arrêts où l’on trouve aussi bien 

des détenus en attente de jugement, donc 
en détention provisoire, que des détenus déjà 
condamnés. 
Les politiques de réinsertion qui sont mises en 
place se heurtent à notre mauvaise utilisation 
de la détention provisoire qui incarcère beau-
coup trop en France.

Quels changements ou 
améliorations souhaiteriez-vous 
voir pour améliorer la situation 
des surveillants pénitentiaires en 
France ?
Les surveillants pénitentiaires manquent cruel-
lement de reconnaissance.
Tout d’abord au sein de notre société les su-
jets qui concernent la situation des prisons 
en général et plus précisément les conditions 
de vie et de travail des surveillants sont quasi 
absents. Puis il manque aux agents une vraie 
reconnaissance de leurs acquis professionnels, 
de leurs expériences, du rôle prépondérant 
qu’ils jouent au sein des prisons.
Cette reconnaissance devrait se traduire par 
des salaires à la hauteur de leurs engage-
ments.

Propos recuillis par I. B.

Les Élus Communistes, Républicains 
et Citoyens dénoncent, dans un ap-
pel, la gestion néolibérale du gouver-
nement, le mépris et la maltraitance 
des collectivités locales, des élus et 
des citoyens, l'ignorance des mou-
vements sociaux comme celui des gi-
lets jaunes et la contestation contre 
la réforme des retraites. Selon eux, 
cette politique creuse les inégalités, 
affaiblit les services publics et plonge 
le pays dans une crise démocratique. 
Ils affirment : « toutes les escroque-
ries intellectuelles sont bonnes pour 
imposer coûte que coûte un modèle 
néo-libéral pourtant rejeté de toutes 
parts. Il est temps de tourner la page 
de cette politique qui a tant abîmé 
notre pays. » Ils pointent l'extrême 
droite, représentée par les héritiers 
de Jean-Marie Le Pen, en soulignant 
que malgré leurs discours, ils votent 

systématiquement avec le gouver-
nement contre les intérêts des « pe-
tits  » et favorisent les riches. Le rap-
prochement de l'extrême droite avec 
Éric Ciotti est perçu comme révéla-
teur de leur véritable projet libéral et 
autoritaire.
Les Élus saluent l’alliance des forces 
de gauche, humanistes, associatives 
et syndicalistes pour une alternative 
portée par le Nouveau Front Popu-
laire visant à répondre à l'urgence 
démocratique, sociale et écologique. 

Ils appellent les électeurs à voter dès 
le 30 juin pour les candidats du Nou-
veau Front Populaire dans les quatre 
circonscriptions des Pyrénées-Orien-
tales.

Appel des Élus

Élections 
législatives

Les premiers signataires  
de l'appel

Daniel ASPE
Gérard BARJAVEL
Cyrille BERNARDIN
Lola BEUZE
Patrick CASES
Roland CASTANER
Françoise FITER 
Nicolas GARCIA
James GILLON
Gisèle JUANOLE
Rémi LACAPERE
Christophe MALAPRADE
Nadine PONS
Édith PUGNET 
Stéphane QUINTIN
Jean-François REGNIER
Sarita RESSEGUIER
Marie-Françoise SANCHEZ
Pierre SERRA 
Karine TARTAS
Jean VILA

Maire d'Escaro
Premier adjoint au Maire Cattlar
Adjoint au Maire Cabestany
Conseillère départementale
Conseiller régional
Adjoint au Maire d'Elne
Vice-présidente du CD
Maire d'Elne, Vice-président du CD
Conseiller municipal Cabestany
Maire de Lamanère
Vice-président du CD
Maire de Fosse 
Conseillère municipale Canet 
Maire de Cabestany
Conseiller municipal Cabestany
Conseiller municipal Cabestany
Adjointe au Maire d'Alénya
Conseillère municipale Banyuls
Conseiller municipal Vernet-les-Bains
Conseillère municipale Cabestany
Conseiller communautaire Perpignan
et Conseiller municipal Cabestany

Jean-André Magdalou, maire d’Alénya et président de la Coopérative 
66 des Élus Communistes, Républicains et Citoyens appelle à voter 
pour le Nouveau Front Populaire.

Retrouvez l'Appel complet 
sur www.letc.fr

Scannez-moi !
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Plus d’un millier de spectateurs à l’Archipel 
le jeudi 13 mai pour la présentation de la 
prochaine saison, c’est le signe indiscu-
table de l’intérêt et de la fidélité du public 

de la Scène nationale.
Une semaine après l’équipe du théâtre annon-
çait que plus de 12 500 places avaient déjà été 
vendues ainsi que plus de 1 000 abonnements 
réalisés, c’est-à-dire près de 20 % des places à 
la vente.
À l’évidence, la future programmation attire, une 
programmation placée sous le signe du manège. 
Ainsi le visuel d’une auto tamponneuse signé 
Manu Clabecq en est-il l’emblème, elle est « au 
centre de la piste d’un joyeux manège qui bous-
cule et secoue » note Jackie Surjus-Collet dans 
l’édito du livret. La directrice propose un projet 
« ouvert, inclusif, fédérateur, collaboratif et géné-
reux. » Une programmation accompagnée par six 
« artistes complices », la cheffe d’orchestre Zahia 
Ziouani, le poète, comédien, chanteur Walid Ben 
Selim, la compositrice et interprète Lucie Antunes, 
le chorégraphe Mehdi Kerkouche, la metteure en 
scène Julie Deliquet et David Gauchard, égale-
ment metteur en scène.

Des artistes complices
Cette saison 24-25 propose quinze pièces de 
théâtre, sept spectacles de danse, cinq de cirque, 
huit concerts classiques, sept rendez-vous de 
musiques actuelles, huit spectacles jeunesse, 
sept concerts sandwich ainsi que quarante-cinq 
concerts au Mediator. Plusieurs événements sont 
annoncés, le festival Aujourd’hui Musiques (15-
24 novembre), la semaine de la marionnette, On 
danse à l’Archipel et l’Archipel fait son cirque.
Parmi ces spectacles on note des valeurs sûres 

comme L’Avare de Molière par Jérôme Des-
champs qui fait l’ouverture, Requiem(s) d’Angelin 
Preljocaj, l’Orchestre du Capitole de Toulouse, 
l’orchestre des Champs-Élysées, Tosca de Puc-
cini, Les Arts Florissants (dans le cadre de Mu-
sique sacrée). On notera aussi, qui éveillent notre 
curiosité, des pièces de théâtre comme Quartett 
de Heiner Müller, Le fils de David Gauchard ou 
Palombella rossa de Nanni Moretti.
À coup sûr, une programmation qui séduit et est 
à même de satisfaire tous les goûts.

Nicole Gaspon
Infos : www.theatredelarchipel.org

culture12

Place de Verdun I Du mardi 2 juillet au 
mardi 30 juillet de 20h30 à 22h30 I Les 
Rayonnantes I Gratuit. 
Église Saint-Martin I Samedi 29 juin à 20h 
I Concert de louange - Be Witness I 18€/
réduit 9€. 
Place de la Loge I Tous les lundis du 1er 
juillet au 9 septembre de 19h30 à 23h I Les 
lundis de la sardane I Gratuit. 

Perpignan

Archipel
Tournez manège

Canohès
Rue de la Salanque I Tous les vendredis - du 
vendredi 5 juillet 2024 au vendredi 26 juillet I 
Festi Canohès - la Fête de la Bière devient 
aussi la Fête du Vin ! I Gratuit.

Canet-en-Roussillon
Place Charles Trenet I Vendredi 28 juin à 21h 
I Concert - Les effrontés I Gratuit. 
Théâtre Jean Piat I Vendredi 28 juin à 20h30 
I Anton Tchekhov en Trois Mouvements 
I 8€. Samedi 29 juin à 15h I La reine des 
neiges, l’histoire oubliée de Kay et Gerda 
I 5€. 
Canet sud I Jeudi 4 juillet à 21h30 I The 
Fiftys I Gratuit. 
Route de Villelongue I Vendredi 5 juillet de 
19h à 23h I Pique-nique sorti du sac - Duo 
Mar I 5 € réservations obligatoires (incluant 
un verre de rosé ou boisson sans alcool) 
Jauge limitée à 250 personnes - Tables et 
chaises à disposition 04.68.64.32.82 ou 
arboretumcanet@gmail.com

La foule s’est précipitée au théâtre pour découvrir la saison 
2024-2025.

Amélie-les-Bains
SALLE Trescases I Dimanche 30 juin de 15h 
à 19h I Après-midi accordéon I 6€. Mardi 
2 juillet de 16h à 17h30 I Concert chansons 
françaises, avec la Chorale le Chœur d'Amé-
lie I Gratuit. 
Rue piétonne du Casino I Lundi 1er juillet 
de 16h30 à 19h30 I Animation musicale I 
Gratuit.
Argelès-sur-Mer

Esplanade Charles Trenet et allée des Pins 
I Du samedi 29 au dimanche30 juin à partir de 
16h I Fest’Argelès I Gratuit.
Banyuls-sur-Mer

Village I Du jeudi 4 juillet au dimanche 7 juil-
let à partir de 11h I Festa catalana I Gratuit.

Céret
Place des Neuf Jets I jeudi 4 juillet à partir de 
19h30 à 22h30 I Concert - Trio Marguerite 
I Gratuit.
Elne

Place de la République I Samedi 6 juillet à 
20h I Spectacle de danse avec la compagnie 
A. Romero - Le goût des autres - Espagne 
I Gratuit.
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Sideman sax, tout terrain, 
membre du Groupe Afro 
Rock Touré kunda au dé-
but des années 80 / live 
(Paris Zinguinchor). Au 
cours des tournées à tra-
vers le monde, il offre son 
son de sax unique durant 
20 ans à des artistes aus-
si différents que : Nino Ferrer, 
Alain Bashung, Paul Personne, 
(12 ans inclus 5 albums studio 
& Live) et divers artistes de la 
scène Franco-World. Au début 
des années 2020, il produit 
le chapter 1 de ses musiques 

d’âmes (Con Alma), depuis, 
cinq albums voient le jour, s’en 
suivent de nombreux concerts 
et festivals sans frontière.

Les concerts 
Collioure (château Royal aux 
jeudis du Jazz) Vendredi 5 juil-
let (entrée libre) -20H30

Castelnou/Camé-
las -Mas del Peyrou 
« le toit du monde » 
adresse : RD 48 à 
1km du village de 
Castelnou-Samedi 
6 juillet 10 € (paf) 
19h30 – restaura-
tion buvette info/

Réservations 06 64 27 30 24
Toreilles/Pescadoras : 
Bd de la Plage dimanche 7 
juillet de midi à 18h en 3 sets 
– Déjeuner concert – Réserver 
une table tel 06 82 41 18 12

N. G.

Signe évident de l’intérêt pour le livre et la 
lecture, à chaque séance le public a ré-
pondu en nombre.  Autre bonne nouvelle, 
les femmes, le corps des femmes étaient 

à l’honneur lors de cette manifestation. Ainsi le 
dimanche, il a fallu refuser du monde à l’audi-
torium du Musée d’art moderne pour rencontrer 
deux jeunes écrivaines catalanes Eva Baltasar 
et Najat El Hachimi. La première pour Boulder 
(Verdier) qui traite de la maternité, de l’homo-
sexualité, la quête d’indépendance. La seconde 
pour Mère de lait et de miel (Verdier) également 
sur des thèmes féministes, Najat qui a déjà à son 
actif un nombre impressionnant de romans et de 

poèmes. C’était épatant d’entendre les propos 
éminemment pertinents de jeunes femmes aussi 
talentueuses.
Le festival se terminait au théâtre de verdure sur 
une lecture dansée du roman d’Agnès Desarthe 
Le château des rentiers (L’Olivier). Un moment 
de grâce, la comédienne Marie Desgranges et la 
danseuse Louise Hakim donnant vie à ce texte 
dans lequel Agnès Desarthe évoque sa famille 
juive durant la guerre et l’Occupation. Humour, 
émotion, le public était sous le charme et bien 
décidé à se dépêcher de lire le livre.

N. G.

culture 13
Céret
Une moisson...de succès

Salle des fêtes d'Odeillo I Samedi 6 juillet 
de 19h à 20h30 I Théâtre - Le théâtre qui 
rend fou de Jacques Maurin I 5€.

Font-Romeu-Odeillo-Via

Laroque-de-Albères
Côte de la place I Samedi 29 juin 20h30 I 
Soirée lyrique avec le duo Movere I 12€/
réduit 10€.
Le Boulou

Complexe des Échards I Du samedi 29 
juin 2024 au dimanche 30 juin 2024 I Gala 
GR - Escape Show I 10€/ réduit 8€ / Pass 2 
jours - 15€. 
Centre-Ville du Boulou I Dimanche 5 juillet 
à 19h I Les Vendredis du Boulou I Gratuit.
Port-Vendres

Jardin du Dôme I Samedi 6 juillet 21h I 
Récital de piano I 20€. 
26 Avenue Castellane I Samedi 29 juin à 
20h30 I Chorus Veneris I Gratuit. 
Port I Dimanche 30 juin I Fête de la Saint- 
Pierre, la traditionnelle fête des pêcheurs 
Buvette et grillade par L'Espadon Club I 
Gratuit. 
Sainte-Marie-la-Mer
Salle Oméga I Samedi 6 juillet à 20h30 I 
Spectacle musical - Mamma-Mia I Perma-
nence billetterie : Samedi 8 juin de 9h à 12h 
au Centre artistique Studio 7 - 7 rue Gustave 
Eiffel - 66470 Saint-Marie-la-Mer.

La quatrième édition du festival littéraire de Céret qui se 
tenait le week-end de mi-juin a de quoi réjouir l‘équipe 
organisatrice, Marie Llobères en tête. 

Torreilles 
Salle des Fêtes I Samedi 29 juin à 20h30 I 
Spectacle de flamenco - Proceso I 12€. 
Chapelle de Juhègues I Vendredi 5 juillet / 
Lundi 8 juillet / Mardi 10 juillet de 21h à 00h I 
10€/réduit 8€. 
Villelongue-de-la-Salanque
Avenue du Littoral I Samedi 29 juin à 21h I 
Dancer in the Park I Gratuit.

Don Billiez de retour au pays
Concerts

Le compositeur /saxophoniste d'origine catalane Don Billiez 
fêtera son retour au pays avec trois concerts.

Plus d'une centaine d'artistes 
peintres et créateurs d'images 
-professionnels et amateurs du 

monde entier- ont réalisé des 
œuvres en soutien au journaliste 
afro-américain Mumia Abu-Jamal 

emprisonné depuis 43 ans pour un 
meurtre qu'il n'a pas commis.
Ce livre d'art, à paraître fin août, 
aux éditions du « Temps des Ce-
rises » a été réalisé à l'initiative 
du Collectif français « Libérons 
Mumia  ». Il sera préfacé par An-
gela Davis, la célèbre militante 
des Black Panthers pour son en-
gagement en faveur des droits 
civiques et humains. Aujourd'hui 
encore, directrice du département 
d'études féministes de l'univer-
sité de Californie et professeure 

de philosophie, elle parcourt le 
monde pour combattre toutes 
les formes de discriminations (ra-
cisme, sexisme, écocide).
Il est au prix de 40€ (35€ +contri-
bution envoi postal). Les bénéfices 
de la vente de ce livre seront inté-
gralement reversés à la défense de 
Mumia.
Règlement par chèque à l'ordre 
de « MRAP solidarité MUMIA » à 
adresser 43, boulevard de Magen-
ta - 75010 Paris

« La plume et le poing ». Artistes solidaires
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Depuis l'annonce du scru-
tin, on fait la queue de-
vant les gendarmeries. La 
convocation aux urnes 

empiète sur le début des vacances 
d'été mais cela n'explique pas 
tout. 
Conscients de l’importance du 

vote dans une France à la croi-
sée des chemins, les électeurs ne 
veulent pas laisser les autres dé-
cider à leur place. Ils ont raison ! 
Le droit de vote est trop précieux 
pour ne pas s’en saisir.

Cette dissolution, irresponsable 
au regard du poids de l’extrême 
droite dans le pays, a le mérite de 
remettre l’Assemblée nationale 
au centre du jeu politique après 
les coups de butoir contre la re-
présentation nationale dus prin-
cipalement à l'inversion du calen-
drier électoral pour faire primer la 
présidentielle sur les législatives. 
Aussi des plateformes de procu-
rations se multiplient. L’extrême 

droite en profite pour essayer 
de détourner les votes. L’inquié-
tude monte chez les électeurs de 
gauche qui ont signé une procu-
ration sur des sites mal identifiés. 
Ces plateformes promettent de 
vous mettre en relation avec un 
votant qui portera votre voix pour 
les élections législatives.
Des appels à ne pas s’inscrire 
sur ces sites se multiplient, face 
au risque de se retrouver à voter 
pour l’extrême droite contre son 
gré. En cas de doute, il est pos-
sible de se rétracter, même si pour 
le moment, il est impossible de 
connaître la réalité et l’ampleur 
de la menace.

Dominique Gerbault

France/monde 15

Un engouement  sans précédent pour les procurations. Le million va être largement dépassé pour 
les scrutins des 30 juin et 7 juillet.  

Législatives procurations 
Une première !

Sud-Liban
Le risque d'un autre Gaza
Le Premier ministre israélien Benjamin Netanyahu prépare une offensive militaire au Sud-Liban. La tension 
croissante entre le Hezbollah, allié du Hamas, et Israël ne présage rien de bon.
L'armée israélienne vient d'approuver des plans opérationnels en vue 
d’une « offensive au Liban ». Les échanges de tirs sont presque quoti-
diens à la frontière nord d'Israël depuis le 7 octobre. Le chef de la di-
plomatie israélienne, Israël Katz, a menacé le Hezbollah de destruction 
à l’issue d’une « guerre totale ». Le chef du puissant Hezbollah libanais 
Hassan Nasrallah a répliqué qu’ « aucun lieu » en Israël ne serait épargné 
par les missiles de sa formation si les dirigeants israéliens mettaient à 
exécution leurs menaces d'attaquer le Liban.
À Beyrouth, où il se trouvait, l'émissaire du président américain Joe Bi-
den, Amos Hochstein, a jugé « urgente » une désescalade entre Israël et 
le Hezbollah, parlant de « situation grave ». Les États-Unis veulent éviter 
« une guerre à grande échelle », a-t-il dit.

Un besoin de paix
Le plan de paix annoncé le 31 mai par Joe Biden est resté lettre morte. Il 
prévoyait dans un premier temps un cessez-le-feu de six semaines, asso-
cié à un échange d'otages et de Palestiniens détenus par Israël. 

Le président américain soulignait qu’il s’agissait du « meilleur moyen » 
d’aider les victimes des « horreurs » de la guerre et que ce plan repré-
sentait aussi « une chance pour mettre fin au conflit » à la frontière is-
raélo-libanaise. Mais le ministre israélien des Affaires étrangères a averti 
que « dans une guerre totale, le Hezbollah sera détruit et le Liban sera 
touché durement ».
Quant au secrétaire général de l'ONU, António Guterres, il vient de lan-
cer un appel pour que le Liban ne devienne pas « un autre Gaza ». Il 
dénonce la « rhétorique belliqueuse » d’Israël et du Hezbollah qui fait 
craindre une catastrophe « inimaginable ».
De son côté, le Qatar poursuit ses efforts diplomatiques afin de « com-
bler le fossé » entre Israël et les belligérants pour parvenir à un cessez-
le-feu dans la bande de Gaza et à la libération des otages selon le plan 
présenté par les États-Unis. Pour l’heure les négociations sont officielle-
ment au point mort.

D. G.
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L’actu

Clouons-lui le bec !
Mes longues années d’enseignement m’ont 
confronté à toutes sortes de lycéens : il y 
avait les taiseux, ceux qui au fond de la classe 
veulent se faire oublier, vous écoutent, ou font 
semblant, avec le regard plongé sur la feuille 
où ils étaient censés consigner l’essentiel de 
votre cours. Au premier rang il y avait les sé-
rieux de chez sérieux, ceux qui partageaient 
l’ambition de leurs parents de les voir réussir 
au bac et donc d’écouter, de noter, de boire 
les paroles du prof. Au beau milieu, tous les 
autres, plus distraits, mais mimant apparem-
ment une attention soutenue au cours, avec 
parfois le regard rêveur d’un ailleurs. 
Immanquablement, pratiquement dans toutes 
les classes, à un endroit stratégique, un oli-
brius, sûr de lui, fier et dominateur, vous suivait 
du regard, opinant du chef à certaines de vos 
interventions, exprimant sur son visage son ap-
probation ou sa désapprobation à vos propos 
et imparablement, comme mu par un besoin 
irrépressible, prenant la parole pour vous faire 
connaître son sentiment, son interrogation, 
ses doutes. Cela pouvait avoir du sens, mais 
pas nécessairement. Il avait surtout besoin de 
parler, de montrer qu’il était là, d’exister aux 
yeux du groupe, qu’il semblait agacer parfois. 

Là est le Macron
Vous avez compris que là est le Macron, un 
tantinet parano, matuvu, conscient de sa 
fonction, de son rôle, de son ego démesuré. 
Il est incapable de se taire. Même quand ses 
soutiens lui disent de la fermer. Plus on le lui 
dit, plus il l’ouvre à tort et à travers, comme 
pour maîtriser un jeu qui lui échappe. Il va se 
trouver nu malgré tous les avertissements. 
D’Édouard Philippe par exemple « c'est le pré-
sident de la République qui a tué la majorité 
présidentielle. Il l’a dissoute. Alors on passe à 
autre chose et on crée une nouvelle majorité 
parlementaire qui fonctionnera sur des bases 

différentes. » Macron s’y emploie d’ailleurs 
à créer cette nouvelle majorité en fustigeant 
avec des arguments frontistes le programme 
du Nouveau Front Populaire « totalement im-
migrationniste » selon lui.
Cette attitude laisse pantoise, sa majorité, 
ce qu’il est reste. Oublie complètement ses 
principes, « ni gauche, ni droite ». Ravit le 
Rassemblement National qu’il avait promis 
d‘éliminer. Fait de la gauche son adversaire 
quasiment unique. S’assied sur la démocratie 
comme pour ne plus laisser le temps du débat 
en imposant des délais si courts qu’ils risquent 
d’entraîner des réponses sommaires et dange-
reuses qui ne répondront en rien aux attentes 
du peuple.

Une nouvelle lettre
Ce lundi, personne ne lui a posé de questions, 
mais il reprend la plume pour écrire à la presse 
quotidienne régionale. Il lui dit qu’il a presque 
tout bien fait, « j’ai pris cette décision (la dis-
solution) en responsabilité avec beaucoup de 
gravité… dans l’intérêt du pays avant tout 

autre considération… » 
Il donne l’image d’un président aux abois et 
d’un gouvernement déboussolé. Il a permis, 
à son détriment, à la gauche de retrouver un 
Nouveau Front Populaire. Sa tentative d’auto-
critique se perd dans les généralités, mais pas 
que… Il veut éviter les extrêmes, et bien sûr le 
Nouveau Front Populaire dont il semble penser 
plus de mal que de la dérive fascisante dont le 
RN est porteur (voir plus haut). 
Les démocrates sont estomaqués, inquiets. Le 
peuple fait de la résistance. Il ne sait pas ce qui 
peut advenir. Les organisations syndicales qui 
le structurent ont pris la parole pour dire que 
la démocratie est un bien précieux et que le 
Nouveau Front Populaire est une perspective 
d’émancipation, qu’il doit être soutenu. Les 
rues bruissent, les débats sont réels.
Faire taire le trublion qui a déclenché la tem-
pête est une urgence. Je fais le vœu que les 
résultats du premier tour lui clouent le bec.

Jean-Marie Philibert


